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Une chaine internationale d'entraide

COMMENT LA CROIX-ROUGE INTERNATIONALE VIENT
EN AIDE A LA LIONGRIE

Depuis des mois, les societes nationales de la
Croix-Rouge de 52 pays collaborent etroitement
pour porter secours ä la Hongrie et aux innom-
brables refugies qui ont franchi les frontieres de
leur pays. Avec elles, cent autres organisations
charitables sont egalement ä l'oeuvre, organisations

confessionnelles ou la'iques, Comite d'aide
aux emigres, Ordre venerable de Malte, associations

nationales et internationales d'etudiants,
tant d'autres qu'on ne saurait les citer toutes.
C'est une chaine admirable d'entraide et de
secours. Pendant qu'ä Vienne la Ligue des societes
de la Croix-Rouge a pris en mains le sort et la
responsabilite de la moitie ä peu pres des refugies

hongrois venus en Autriche, que les societes
nationales et d'innombrabies autres organisations
partout dans le monde accueillent et prennent
en charge des refugies, font parvenir ä Vienne
des secours materiels ou financiers et y deleguent
des equipes de collaborateurs pour aider tant la

Ligue que la Croix-Rouge autrichienne, le Comite
international de la Croix-Rouge assume la täche
gigantesque de transporter en Hongrie les in-
nombrables envois destines ä la population hon-
groise et de veiller ä leur repartition conforme-
ment aux principes de la Croix-Rouge. Quatre
de nos compatriotes assument les responsabilites
essentielles de cette täche, M. Georges Rutis-
hauser, delegue general du Comite, qu'assiste
M. Markus Redli, M. Henri Bircher, chef de la
delegation ä Vienne, et M. Ernst Fischer qui
remplit les memes fonctions ä Budapest.

*

MUl' M. Reinhard, redactrice de l'edition alle-
mande de notre revue, s'est rendue ä Vienne en
janvier. Nous resumons ci-dessous quelques-unes
des impressions qu'elle a rapportees de cette
extraordinaire manifestation d'entraide
internationale, la plus vaste sans doute qui ait jamais
encore ete realisee.

L'Amerique, terre promise... Chaque jour, des files interminables de refugies hongrois se pressent devant TAmbassade des Etats-
Unis ü Vienne dans l'espoir d'obtenir l'autorisation de s'etablir dans le pays qu'ils voient comme un nouvel eldorado.

(Photo F, Rausser)
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A la « Stiftskaserne »

C'est dans ces bätiments que le Comite
international a amenage ses bureaux. Une cantine, au
rez-de-chaussee, y accueille pour les repas quel-
que cent quatre-vingt collaborateurs de la Croix-
Rouge, une immense salle, claire et accueillante,
que dirige Mme Gautschi avec un cuisinier suisse,
qui a ete ouverte le 6 decembre et qui a permis
ä tous ces collaborateurs voues ä une täche exte-
nuante de se sentir eux aussi un foyer. Le
premier etage de la « Stiftskaserne » est habite par
des refugies hongrois — des enfants jouent dans
les corridors, un agent de police autrichien garde
l'escalier qui monte ä l'etage superieur. Cet etage
est entierement reserve aux bureaux de la Croix-
Rouge. C'est le centre de toute l'organisation des

secours. M. Rutishauser y siege avec ses
collaborateurs, il est en liaison directe tant avec la
Ligue ä Geneve qu'avec la Legation hongroise
de Vienne, avec les ministeres autrichiens et les
autorites de Vienne. Quatre grands services se

repartissent la täche: Transports routiers (dele-
gues, convoyeurs, formalites pour les passeports
et les passages de la frontiere, centrale des transports

et service technique); Transports par che-
mins de fer et voie fluviale, en liaison avec les
compagnies de chemins de fer autrichienne et
hongroise, la Compagnie de navigation du
Danube, les gares viennoises et l'aerodrome vien-
nois de Schwechat; Service des camps (vivres,
textiles et vetements, medicaments, service sani-
taire, etc.); Administration generale enfin, avec
les bureaux de recherche, de renseignement, de
la cantine, de la comptabilite, du service postal,
de l'inventaire general.

La Croix-Rouge suisse et la Croix-Rouge alle-
mande ont egalement leurs bureaux ä cet etage
de la « Stiftskaserne », cette solution avait le
double avantage d'etre des plus economique et
de permettre un contact etroit avec la Croix-
Rouge internationale. Sept volontaires, dames et
demoiselles, y ont travaille assiduement ä eta-
blir les fiches des dix mille refugies accueillis
par la Suisse et ä remplir cent autres travaux.
La Ligue y installera peut-etre ses propres
bureaux de fagon ä grouper plus etroitement
encore tous les services croix-rouge.

Le troisieme etage enfin est occupe en partie
par de spacieux dortoirs ou 140 chauffeurs, auxi-
liaires et etudiants logent — ä douze par cham-
bree. Toute cette caserne avait ete amenagee
par les troupes americaines d'occupation ä leur
propre usage, tout y est moderne et confortable
autant que pratique. C'est au troisieme etage
aussi que le Dr Caprez, de Coire, a installe l'in-
firmerie destinee le cas echeant aux auxiliaires
suisses, eile est vide pour l'instant.

*

Les entrepots de Freudenau

A quelque dix kilometres du centre de Vienne,
se trouve le camp de Freudenau qui sert d'entre-
pot pour la Croix-Rouge internationale. Pres de
2200 m2 de baraquements et de halles abritent
les marchandises venues de toutes parts: vivres,
textiles, medicaments et materiel sanitaire prin-
cipalement. Une part des marchandises sont dejä
toutes pretes ä l'envoi, montees sur des palettes,
par lots d'une tonne ä peu pres. D'autres stocks
sont encore ä trier et ä preparer. Le chef du



L'emploi de materiel des C. F. F. (en haut) a permis de gagner
un temps precieux pour la reception et renvoi des denrees
destinees ä la Hongrie.

camp, M. Hans Walther, a eu lä une lourde täch'e.
Dans les premieres semaines, en effet, seuls les
envois venant d'Allemagne, de Suede et de Suisse
pouvaient etre reexpedies sans autre sur la
Hongrie.

Des l'entree des halles l'on se trouve en
presence de sacs et de sacs de pansements, de balles
innombrables de couvertures de laine, et de mon-
tagnes de vetements et de lingerie. Plus loin, ce
sont les caisses de lait en poudre, les emballages
de conserves de viande et de poisson, les sacs de
sucre. Le riz envoye par l'Espagne, les pruneaux
sees de la Hollande vont etre expedies en Hongrie.
Freudenau est un centre d'expedition pour Budapest.

Les wagons qui partiront demain matin
pour la Hongrie sont sur une voie, dejä charges,
celui-ci de sucre, cet autre de je ne sais quoi.
Des equipes d'employes des C. F. F. circulent sur
de petits tracteurs. Sommes-nous vraiment ä

Vienne ou dans quelque gare de chez nous? C'est
que les C. F. F., ä la demande du C. I. C. R. ont
prete pour les entrepots viennois des tracteurs
et des wagons de maoeuvre ainsi que 750 palettes
et mis ä disposition le personnel necessaire. Les
cheminots suisses resteront deux mois ä Vienne
puis seront remplaces par une autre equipe. Iis
sont loges ä la « Stiftskaserne » et mangent ä

sa cantine. Aux entrepots de reception de Budapest,

c'est du materiel hongrois, semblable ä ce-
lui de la Suisse, qui est utilise pour le decharge-
ment. Jusqu'au 31 decembre, plus de huit mille
tonnes — exaetement 8034,6 tonnes — represen-
tant une valeur de 15 millions de francs, de dons
en faveur de la Hongrie avaient passe par
Freudenau. A fin j anvier, le total depassait
10 600 tonnes.

Le trafic avec la Hongrie est assure princi-
palement actuellement par voie ferree. Deux
trains complets partent chaque semaine, le mardi
et le vendredi, de Vienne pour Budapest, le
transport est assure gratuitement par les che-
mins de fer autrichiens et hongrois. Les gros
camions suisses qui ont assure longtemps le transit
sont repartis le 8 janvier pour la Suisse, le C. I.
C. R. a garde par contre une trentaine de vehi-
cules plus legers pour le transport notamment
des produits pharmaceutiques et de vivres peris-
sables.

*

VOYAGE A BUDAPEST

Le 4 janvier, Ml,e Reinhard se rendait ä

Budapest avec un convoi de camions de la Croix-
Rouge. Interdiction formelle aux memhres des
colonnes d'empörter aueun courrier prive pour
la Hongrie, d'avoir un appareil photographique,
obligation d'obeir aux ordres du chef de la co-
lonne. Partie avant l'aube, la colonne franchis-
sait sans peine la frontiere hongroise ä Hegyes-
halom. Partout, dans les villages, la population
saluait de la main les camions ä la Croix-Rouge.
Un train de la Croix-Rouge depassait le convoi,
ailleurs, on croisait une voiture ramenant des

delegues en Autriche. Au debut de l'apres-midi
il atteignait Budapest et gagnait l'ile Csepel,
garnie d'usines, oü le Comite international a ses

entrepots.
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La delegation du C. I. C. R. ä Budapest

C'est au centre de Budapest, dans un im-
meuble commercial, que la Croix-Rouge
internationale a etabli ses bureaux. Sa delegation com-
prend vingt-cinq personnes sous la direction de
M. Ernst Fischer, de Winterthour. Elle assure la
reception et le controle de la distribution des
dons destines ä la population hongroise confor-
mement ä l'accord du 16 novembre 1956.

La delegation du C. I. C. R. a egalement re-
parti son travail entre differents services charges

d'organiser les plans de distribution, la direction

des entrepots et le secretariat administratif
proprement dit. Elle est en liaison constante tant
avec la Croix-Rouge hongroise qu'avec les minis-
teres interesses et la municipalite de Budapest
ainsi, bien entendu, qu'avec la delegation de
Vienne. Son programme d'activite est fixe en
accord avec la Croix-Rouge hongroise et pro-
g'resse rapidement.

Trois grands entrepots recoivent les mar-
chandises expediees ä Budapest de Vienne. Le

passer par Vienne ne sont pas compris dans ce
total.

Le transport de Vienne ä Budapest peut se

repartir de la fagon suivante:

Par vole ferree 3 424 586 kg
Par bateau 2 284 158 »

Par camions 2 608 320 »

Le 28 janvier, le total cles marchandises attei-
gnait 10 687 000 kg, dont 6 750 000 kg de denrees
alimentaires et 680 000 kg de textiles; la Suisse
etait au 6e rang sur vingt nations pour les quantities

de denrees alimentaires expediees et au
2e rang pour les envois de vetements.

Les activites principales de la Delegation de

Budapest sont les suivantes:

Distribution de lait,
Distribution de colis-secours de vivres,
Distribution de repas aux enfants des ecoles,
Distribution de couvertures de laine,
Distribution de vetements et de chaussures,
Distribution de charbon,
Distribution de medicaments,
Fourniture de verre ä vitre.

charbon destine aux hopitaux est dirige sur les

entrepots de Josefstadt; les couvertures, les
vetements ainsi que le lait en poudre sont gares
ä la gare du Sud; tout le reste des expeditions
va dans les vastes halles mises ä la disposition de

la Croix-Rouge dans l'ile industrielle de Csepel,
au nord de la ville, une de ces halles est reser-
vee uniquement ä la confection des colis-secours
de vivres.

Au 10 janvier, la Delegation de Vienne avait
fait parvenir ä celle de Budapest 8 317 064 kg
de marchandises diverses:

Vivres
Textiles
Materiel sanitaire
Divers (principalement combustible)

4 947 874 kg
518 625 »

118 709 »

2 731 856 »

Leur valeur totale representait plus de 15

millions de francs suisses, auxquels il faut ajou-
ter des medicaments pour une valeur de 2

millions et demi. Les dons en nature provenant soit
de laTchecoslovaquie soit de la Pologne et remis
directement ä la Delegation de Budapest sans

A cela s'ajoutent des activites secondaires et
temporaires comme la distribution de chocolat
et de fruits pour Noel ä ch'aque malade des hopitaux,

la remise de films pour rayons X dans les
hopitaux, etc.

L'action de secours ä la Hongrie doit pouvoir
etre poursuivie pendant la premiere moitie de
l'annee en tous cas. Des demandes ont ete faites
dans ce sens aux differents pays participant ä
l'aide ä la Hongrie. Les Etats-Unis d'Amerique
ont promis 5000 tonnes de vivres (lait, fromage
et ma'is entre autres), I'Angleterre 4000 tonnes
de lait condense, I'Allemagne 2000 tonnes de
matieres grasses, etc.

*
Confection des colis-secours

Dans une des vastes halles des entrepots de
l'ile Csepel, soixante-quinze femmes hongroises
et une douzaine d'hommes travaillent active-
ment ä preparer chaque jour 7000 colis de
secours contenant du riz, du sucre, des pois sees,
des pätes alimentaires, des conserves de viande,
de la graisse, du lait en poudre ou condense, du
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Une ville hongroise, Sopron. (D'apres « Hongrie », ed. Corvina, Budapest)

fromage et un peu de chocolat. Le contenu varie
evidemment selon les stocks ä disposition, mais,
en moyenne, chaque paquet represente une
quantite egale de calories. Un specialiste suisse,
une autre specialiste mise ä disposition par la
Migros, dirigent et surveillent le travail. II n'est
pas possible de confectionner un plus grand
nombre de colis par jour et seule une organisation

impeccable permet dejä d'arriver ä ce
chiffre.

Mais les besoins sont plus grands encore.
C'est pourquoi l'on a demande aux Societes
nationales de la Croix-Rouge d'envoyer dorena-
vant, plutot que des marchandises en vrac, des
colis prepares selon les normes indiquees par la
Delegation de Budapest. L'Amerique du Nord
s'y est dejä engagee. La Suisse, de son cote, a
decide la preparation et l'envoi de 50 000 colis
analogues.

En attendant, chaque matin, les colis prepares
la veille sont envoyes aux differents centres de
distribution de la ville et repartis le jour meme
entre les ayants droit. C'est ce que nous allons
voir maintenant.

Un centre de distribution de colis-secours

Le 9e arrondissement de Budapest a parti-
culierement soujjert, au cours des evenements
tragiques de cet hiver. C'est un quartier oü la
population est miserable. Quand nous arrivons,
le matin, au siege local de la Croix-Rouge hon-
groise, beaucoup de gens attendent et remplissent
allees et escaliers. Ce sont ceux qui vont recevoir
des colis de vivres.

Qui sont ces gens? Comment les designe-t-on?
On a classe en sept categorie les ayants droit:

les veuves et les orphelins viennent en premier
lieu, puis les blesses et les leurs. En troisieme

rang, viennent tous ceux dont le logis a ete de-
truit ou gravement endommage, puis les families
nombreuses, puis lesvieillards, les invalides et les
malades. Viennent enfin les families touchees
ou menacees par la tuberculose, puis toutes les
families dont le revenu est nettement insuffisant
pour subsister. C'est d'apres ces normes que l'on a
etabli, dans chaque arrondissement de Budapest,
des listes de beneficiaires. Un immense travail,
on peut le penser, et qui d'ailleurs est loin d'etre
acheve dans tous les arrondissements encore.

Pour faire ce travail, un comite de trois per-
sonnes a ete designe dans chaque arrondissement.

Dans le 9e ou nous sommes, le comite est

compose d'un medecin, d'un instituteur et d'un
representant de la population du district. Chaque
maison de Budapest, depuis une douzaine d'an-
nees, a dü designer un « Hausvorstand », c'est-
ä-dire une maniere de responsable de l'immeuble.
Le Comite des trois a pris contact avec tous les
responsables de son quartier pour etablir la liste
des personnes pouvant beneficier des distributions

de vivres. En meme temps, par la presse et

par la radio, on expliquait ä la population quelles
etaient les differentes categories d'ayants droit
et on leur demandait de s'annoncer au responsable

de leur maison.
Les listes affluerent bientot au siege de la

Croix-Rouge du district. La Croix-Rouge de-
manda ä 200 instituteurs et institutrices — que
la fermeture des ecoles laissait libres de leurs
temps — de lui venir en aide pour le depouille-
ment et le controle des listes. lis visiterent chaque
famille, immeuble apres immeuble, et contrö-
lerent les indications fournies par le representant.

Sur la base de ces enquetes, une enorme
cartotheque fut constitute. Le 9e arrondissement

compte environ 100 000 habitants, plus du
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55 000 refugies ont passe dans ce village
Le village autrichien d'Andau, ä proximite immediate

de la frontiere hongroise, a vu passer plus de

55 000 refugies au cours de ces derniers mois. Les
membres de la Croix-Rouge autrichienne et de la Croix-
Rouge allemande ont ouvert pour eux une cantine qui
Jonctionne jour et nuit.

quart, soit 27 000 furent inscrits au bureau de
la Croix-Rouge. Lorsque leur tour de distribution

arrive, ils en sont avertis par une carte pos-
tale; ils se presentent munis de leur carte d'iden-
tite au dos de laquelle, au moyen d'un timbre,
on indique la remise du colis de vivres, Tout
abus est ainsi interdit.

Mais la directrice qui preside ä cette organisation

m'assure que la liste est loin d'etre close
encore. Chaque jour viennent de nouvelles de-
mandes. Parfois la situation est claire et le
postulant est inscrit sans autre. Parfois eile l'est
moins — que de pauvres gens qui ne sont, pour-
tant, pas assez miserables pour participer aux
distributions. La Croix-Rouge hongroise essaye
d'y pourvoir de son mieux. Parfois aussi c'est le
refus oblige, mais un recours contre la decision
du Comite du district est toujours possible. La
delegation du Comite international decide en
derniere instance.

En quittant le centre de distribution, nous
observons un vieil homme qui a regu son colis-
secours. II souleve le couvercle du carton, il
ecarte l'emballage, on dirait un enfant devant
son cadeau de Noel! Un sourire radieux nait sur
ses levres. Voilä le dernier souvenir que je garde
de ma visite ä ce centre du 9° arrondissement de

Budapest.
*

Distribution de lait
Quelques wagons detaches du train croix-

rouge arrive de Vienne stationnent sur une voie

de la gare du Sud. De jeunes Hongrois sont lä
pour decharger les caisses de lait en poudre dont
ils sont pleins jusqu'au toit. Les autres wagons
du convoi — charges de charbon ceux-lä — ont
dejä ete diriges vers une autre gare de de-
chargement.

Nous verrons un peu plus tard la distribution

du lait destine aux jeunes enfants de Budapest.

Cette distribution se fait dans 65 centres
repartis dans l'immense ville. Ce n'est pas la
Croix-Rouge qui assume cette täche, mais les
bureaux officiels de l'aide et des conseils aux
meres. Les meres de famille qui veulent obtenir
du lait pour leurs enfants s'adressent au medecin
de l'arrondissement dont elles dependent et qui
les visite. Le C. I. C. R. controle cette activite
pour laquelle eile remet chaque jour 12 000 kg
de lait en poudre ä la Croix-Rouge hongroise, ce

lait est ä son tour reparti par les soins de celle-
ci entre les bureaux de l'aide aux meres.
Environ 120 000 meres de famille et petits enfants
regoivent chaque jour 100 grammes de lait en
poudre actuellement. Mais il faut pouvoir etendre
le plus rapidement possible cette distribution
pour en faire beneficier 173 500 mamans et leurs
bebes. Cette distribution est prevue jusqu'ä fin
avril — ce qui necessitera quelque deux millions
de kilos de lait — mais eile devra peut-etre se

poursuivre jusqu'ä mi-juillet si les conditions de

ravitaillement de Budapest ne s'amelioraient pas.
L'arrivee du lait en vrac, comme aujourd'hui,

presente assurement des inconvenients. II serait
infiniment preferable de pouvoir remettre aux
mamans des boites ä fermeture hermetique de

A L'HOPITAL ROTSCHILD A VIENNE

Le venerable Höpital Rotschild, fonde en 1869, est

desaffecte depuis longtemps. Lors de l'arrivee en masse

de refugies hongrois, on se resolut ä l'utiliser pour y

accueillir de ces derniers. En häte, il fallut proceder

aux installations les plus urgentes — l'eau, l'electri-
cite —, y mettre des lits, des chaises, des tables et des

bancs pour salles ä coucher et refectoire. Des poeles

furent installes partout oü des cheminees le permet-
taient. Mais le bätiment demeure en mauvais etat, il

pleut et neige dans la cuisine. Songer ä entreprendre
toutes les reparations necessaires est impossible car

l'immeuble est condamne et n'est destine ä etre utilise

que pendant un temps limite. On n'a done fait que le

strict necessaire et il faut avouer que l'ex-höpital est

bien un des plus inconfortables des 80 camps improvises

en Autriche. La Ligue en a repris la charge en

collaboration avec les societes nationales de la Croix-
Rouge. La Croix-Rouge suisse a mis ä disposition une

equipe de volontaires qui a ete attribuee ä ce camp.

Le travail n'a pas ete facile. Jusqu'ä ce qu'une
cuisine ait pu etre installee, tous les repas sont amenes

8

2 kg et demi, representant la ration de trois
semaines. Le travail de distribution en serait
considerablement allege et l'hygiene serait mieux
respectee. La Delegation du C. I. C. R. s'en pre-
occupe egalement.

*

Remise de medicaments

C'est la Croix-Rouge hongroise qui transmet
ä la Delegation du Comite international les be-
soins en medicaments des höpitaux. Ces medicaments

sont preleves sur les stocks des entrepots
de Vienne. La livraison d'insuline joue un role
particulierement important. Vingt mille
ampoules d'insuline ont ete livrees jusqu'ici, un
nouvel envoi de 20 000 ampoules est en preparation

et permettra de suffire aux besoins de la
Hongrie jusqu'ä ce que la production de ce re-
mede vital pour tant de personnes ait pu y re-
prendre. La repartition a eu egalement lieu sous
controle.

*

Les distributions de vetements, de chaussures
et de couvertures
La distribution des vetements a souvent ete

retardee par l'enorme travail de triage qu'il a
fallu accomplir ä Budapest meme. II serait
preferable que les marchandises arrivent dejä triees
selon l'etat — neuf ou usage —, le genre et la
taille des vetements et des chaussures. Notons
en passant que les envois faits par la Suisse
etaient habituellement dejä repartis en sacs de
meme contenu, ce qui en a permis la repartition
immediate. La Croix-Rouge hongroise a dejä pu

du dehors. Grace au travail de deux infirmieres de
notre pays, une infirmerie a pu etre amenagee, trois
chambres blanchies de neuf, dont les fenetres ont re-
trouve des vitres et oü un poele donne assez de chaleur.
Le vestiaire n'y est guere pratique, trop petit, inchauf-
fable. II ne semble pas que l'on parvienne ä doter ce
malheureux camp des installations prevues par la Ligue
pour les autres: jardin d'enfant, ecole, places de jeux.
salles communes y resteront un reve irrealisable. Les
quelque mille refugies qui y sont places temporaire-
ment n'ont guere que leurs chambres — disons leurs
lits — pour se tenir, de petites chambres oü l'on a en-
tasse sept ou huit lits, oü la lessive seche sur des cordes
tendues en travers de la chambre.

La vie y est grise, pour ceux qui y ont trouve un
abri momentane comme pour ceux qui s'efforcent de
leur venir en aide. Mais 1'esperance reste au coeur des
refugies. Beaucoup revent ä l'Amerique qu'ils esperent
atteindre un jour.

En plus des equipes fourmes pour le camp de l'höpi-
tal Rotschild, la Croix-Rouge suisse a repondu favo-
rablement ä la demande de la Ligue d'envoyer du
personnel dans un autre camp, ä Haid pres de Linz. Ces
volontaires ont commence leur travail ä fin janvier

Refugies ä Andau
lis ont egalement transforme la salle des fetes du

village en un dortoir pour les hommes, un autre
bätiment etant amenage pour recevoir les femmes et les
enfants. Apres un voyage eprouvant et dangereux, par
le froid et l'humidite des bois et des marais, les refugies
trouvent mets et boissons chauds et logis oil s'etendre.

(Photos Licross)

remettre 50 000 pieces de vetements, les
distributions des enormes stocks amonceles dans la
«Kunsthalle » se poursuivent au fur et ä mesure
du triage et des demandes.

Cinq mille couvertures de laine avaient ete
distributes au debut de janvier ä la population
miserable de Budapest, 8000 autres ont ete
remises aux höpitaux. La distribution de 57 000
autres couvertures — dont 30 000 americaines
— etait en cours.

L'aide en combustible
Le manque de charbon etait devenu catas-

trophique en Hongrie au debut de l'hiver, en-
suite de l'arret des exploitations pendant pres
de deux mois. Les premiers envois faits par
l'intermediaire du C. I. C. R. ont ete reserves aux
höpitaux. Nous avons pu nous rendre compte,
en visitant deux höpitaux d'enfants qui avaient
beaucoup souffert au cours des combats, que les
livraisons permettaient d'entretenir une bonne
chaleur dans les salles d'operation et dans les
chambres des petits malades.

Du charbon a egalement ete fourni aux homes
et aux maisons d'enfants. Nous avons assiste ä

une remise de coke allemand et d'anthracite de
la Ruhr amenes la veille de Vienne par le train
de la Croix-Rouge. Sous le controle de collabo-
rateurs du C. I. C. R., les camions ä moteur ou ä
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chevaux des höpitaux et des maisons d'enfants
venaient prendre livraison d'une quantite de
combustible süffisant ä leurs besoins pendant
une quinzaine de jours. Au 5 janvier, 1400 tonnes
de charbon avaient pu etre distributes ainsi. Le
delegue du C. I. C. R. esperait pouvoir etendre
ces distributions aux menages. L'on ouvre egale-
ment dans chaque district des Salles chauffees
oü les vieillards peuvent venir passer la journee.

*

Des repas pour les ecoliers

Depuis la rentree des classes de janvier,
quelque vingt mille ecoliers entre 6 et 14 ans
regoivent des repas aux cantines scolaires. Les
vivres necessaires sont remis par le Comite
international de la Croix-Rouge aux autorites scolaires
qui se chargent de faire confectionner les repas.
Cette aide devra etre progressivement etendue

ä 150 000 ecoliers de Budapest. Elle apporte une
grosse aide ä bien des families.

*

La penurie de vitres
Bien que le Comite international ait dejä pu

remettre ä la Croix-Rouge hongroise 5500 metres
carres de verre ä vitres, une partie seulement
des immeubles de Budapest ont pu retrouver des
fenetres intactes. Dans bien des appartements,
une seule chambre est close, les autres ouvrent
sur les rues leurs carreaux beants. De nouvelles
livraisons de verre ä vitre sont en cours.

*

Teiles sont les principales täches entreprises
par la Croix-Rouge internationale avec le con-
cours des societes nationales de la Croix-Rouge
tant ä Vienne qu'ä Budapest.

(D'apres un reportage de MI'eM. Reinhard, paru dans
« Das Schweizerische Rote Kreuz », 15 fevrier 1951)

L'AIDE A LA HONGRIE SE CONTINUE
Les täches de la Ligue en Autriche

A la demande du Gouvernement federal autrichien,
la Ligue des Societes de la Croix-Rouge a assume la
responsabilite de pourvoir ä l'entretien et aux soins de
20 000 refugies, heberges dans dix camps repartis dans
differentes provinces d'Autriche. Cette responsabilite a

ete etendue des le 31 janvier ä un total de 45 000

refugies, occupant une trentaine de camps. Treize societes
nationales de la Croix-Rouge participent actuellement
ä cette activite en ayant mis 26 equipes ä disposition
de la Ligue et une quarantaine de societes ont envoye
des dons importants de vivres, de medicaments, de
vetements ainsi que d'argent.

Les dons pour la Hongrie sont repartis sans entrave

Divers bruits ayant ete repandus sur la distribution
des secours en Hongrie, le Comite international a tenu
ä publier une declaration de Mgr. Grösz, archeveque de

Kalosca et president de la conference des eveques hon-
grois disant notamment.

La Conference des eveques hongiois, reunis le 23 janvier a

Budapest, s'est occupee de l'activite du Comite intei national de
la Croix-Rouge, de la Croix-Rouge hongioise et de 1'Action
catholique A la suite des communications regues au cours de
cette conference, l'episcopat a constate avec satisfaction que
les secours peuvent s'effectuer sans entraves et que le Comite
international de la Croix-Rouge, la Croix-Rouge hongroise et
1 Action catholique repartissent ces secours dans l'esprit de la
Croix-Rouge.

La Conference des eveques, ayant pu se convamcie du
caractere humanitaire de cette action et ayant obtenu la certitude

que les secours ne tombent pas en de mauvaises mains,
soutient bien volontiers cette ceuvre de secours

*

Le millieme wagon...
Le 14 janvier, le millieme wagon de chemm de fer

avec des dons pour les refugies hongrois en Autriche et

pour la population necessiteuse de la Hongrie amvait
a Vienne. Ce wagon contenait 16 tonnes de pruneaux
sees, don de la Croix-Rouge neerlandaise. Ce meme
jour, on enregistrait l'arrivee de 128 wagons — chiffre
record — venant d'Allemagne, d'ltalie, des Pays-Bas,
de Norvege, de Suede, de Finlande, d'Espagne et de
Grande-Bretagne et apportant au total 1000 tonnes et

quart de produits alimentaires, de vetements, de chaus-
sures, de literie, de charbon et de jouets destines ä faction

du Comite international de la Croix-Rouge en
Hongrie et aux centres d'aide de la Ligue des Societes
de la Croix-Rouge pour les refugies en Autriche. Le
meme jour, 12 avions provenant de Rio de Janeiro, de

New-York, de Boston, de Londres et de Francfort et
charges d'autres secours attemssaient ä l'aerodrome
viennois de Schwechat.

*

Du riz d'Espagne

Le Gouvernement espagnol a mis ä la disposition du
C. I. C. R. et de la Ligue, en janvier, un million de kilos
de riz pour etre distribue aux Hongrois et aux refugies
en Autriche. C'est l'Ambassadeur d'Espagne ä Vienne
qui a remis aux representants des organisations char-
gees des actions de secours la longue file de wagons
decores aux couleurs espagnoles. Le delegue general
du Comite international pour l'aide ä la Hongrie, M.
G. Rutishauser, en prit livraison en remerciant les
donateurs.

Six cent mille colis secours americains
et 65 000 couvertures
Le Gouvernement americain a mis ä la disposition

du Comite international de la Croix-Rouge, au debut de

fevrier, 500 000 colis de secours comprenant chacun
1 kg de riz, 1 kg de lait en poudre, >/. kg de chacun des pro

duits suivants' conserve de viande, graisse, fromage, sucie,
ainsi qu'une boite de sardines, 200 g de cafe et 200 g de chocolat

A ce don du peuple americain sont venus s'ajouter
100 000 colis et produits alimentaires confectionnes aux
Etats-Unis par la Croix-Rouge americaine. La valeur
de ces 600 000 colis depasse 2 millions de dollars.

Un autre envoi, de tissu destine ä la fabrication de

couvertures, a egalement ete fait par l'Amerique en
fevrier, 65 000 couvertures de lame pourront etre don-
nees ä ceux qui en manquent, dont 45 000 en Hongrie
et 20 000 pour des refugies.

Le Gouvernement anglais, de son cote a fait par-
vemr au C. I. C. R. 3600 tonnes de lait condense pour
la population necessiteuse de Budapest.
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